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Introduction


	Voulez-vous exciter et donner tout le plaisir que vous méritez?


	Envie d'un vrai moment de détente intime et de bienêtre?


	Continuez à lire!


	Avec ce livre vous aurez l'occasion d’avoir tout ce que vous avez toujours voulu mais que personne ne vous a jamais donné: beaucoup, vraiment beaucoup d'histoires explicites en français, comme vous l'avez toujours voulu!


	Vous avez devant vous une collection d'histoires explicites dédiées au bon sexe qu'il est possible d'avoir entre des hommes et des femmes qui aiment se faire plaisir. 


	Beaucoup des contes passionnantes à vivre seul ou en compagnie.


	Vous trouverez de nombreux dialogues entre les protagonistes des histoires, afin que vous puissiez aussi vous imaginer au centre de la scène, comme si vous étiez vous-même un personnage de l'histoire.


	Qu'est-ce que tu attends alors? Laissez-vous aller à la passion, à la provocation, aux fantasmes interdits que vous avez toujours eus, laissez tomber vos inhibitions et commencez à voyager avec des émotions.


	Pas de censure, 100% plaisir.


	Détendez-vous, installez-vous confortablement et embarquez pour un beau voyage plaisir.


	À votre orgasme!


	Qu'est-ce que tu attends? ACHETEZ LE LIVRE MAINTENANT!!!


	Le livre contient un contenu sexuel explicite et ne convient pas aux personnes de moins de 18 ans. Les histoires sont de pure fantaisie: les personnages sont tous d'âge et, comme le contenu, ils sont fictifs. 




Avant de commencer...


	Voulez-vous recevoir gratuitement 5 histoires érotiques rien que pour vous, et rester en contact avec moi?


	Inscrivez-vous à ma newsletter, afin d'être toujours informé de mes nouvelles collections érotiques et de télécharger mon cadeau!


	Voici le lien: Histoires Gratuites


	Voici le code QR :
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	Un bisou et une bonne lecture, Eva!
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Prologue


	*****


	JAKE


	"Tu es un homme têtu, Caleb Knight." Jake a regardé le docteur Percy Barnes secouer son doigt osseux au visage de son grand-père. "Tu sais que me vendre ces terres est la bonne chose à faire. Ton entreprise n'existe plus. Regarde les choses en face, tu as perdu. Si tu ne vends pas, je fais partie du conseil d'administration de la banque. Et nous ferons une saisie, je te le promets. Et alors tu n'auras plus rien!"


	Jake a senti son estomac se nouer, en regardant le visage de son héros, son grand-père, s'assombrir de doutes. Il semblait sur le point de céder. Vendre ce qu'il restait de leur maison le tuerait. Même si Jake n'avait que douze ans, il pouvait voir que le vieil homme vivait un enfer. Il connaissait l'histoire.


	Le temps avait passé mais la blessure était toujours aussi fraîche que le jour où sa famille avait appris que le lac allait entrer. La Communauté d'Ebarb allait être submergée et les habitants qui perdraient leur ville, leur ferme, leur cimetière et leurs moyens de subsistance n'obtiendraient que quelques centimes pour ce qu'ils sacrifiaient - une insulte au lieu d'une juste récompense. Ses parents avaient été plus chanceux que la plupart. Les terres des chevaliers avaient bordé ce qui deviendrait le bord même du lac, laissant à la famille une propriété en bord de mer qui aurait dû valoir une fortune. Mais les rives du lac ne se construisaient pas aussi vite que les investisseurs le pensaient, il y avait encore des controverses sur la décision de construire même l'énorme réservoir avec douze cents miles de rives. Caleb avait pris tout ce qu'il avait et avait construit Knight Marina and Fishing Guide Service du côté de la Louisiane. Mais l'entreprise ne prospérait pas, principalement parce que Percy et ses acolytes essayaient de les évincer.


	Jake a détesté la façon dont le docteur se moquait de son grand-père. Il détestait les histoires qu'il avait entendues sur la façon dont les autorités étaient venues chez son grand-père, qui était maintenant sous l'eau, et l'avaient forcé à partir sous la menace d'une arme, allant même jusqu'à prendre des bulldozers et à démolir sa maison pour qu'il ne puisse pas y retourner... Il essayait de faire valoir ses droits. Les puissants de la région avaient volé sa maison, maintenant ils s'en prennent à son gagne-pain. Jake les détestait. Il détestait ce lac. Le chagrin l'a envahi lorsqu'il a réalisé que la noyade de son petit frère, et même le divorce amer de ses parents, provenaient tous de ce satané lac et de ce qu'il leur avait volé. Il détestait cette ville et il s'est promis de quitter cet endroit à la première occasion.


	"Grand-père, allons-y". Dans son esprit d'enfant, s'ils s'éloignaient de ce méchant homme, ils s'éloigneraient du problème.


	"Très bien, mon fils." Caleb a donné un dernier regard à Doc Barnes. "Je ne vais pas te confier mon entreprise et ma vie, Percy. Toi et cette satanée ville avez assez pris à moi et à ma famille. Un jour, tu réaliseras quelque chose, espèce de riche tique suceuse de sang, tu réaliseras que l'argent n'est pas la seule mesure d'un homme. Ma famille est tout aussi bonne que toi, et un jour tu le sauras. Si je ne te le prouve pas, mon petit-fils, Jake, le fera."


	Jake ne savait pas exactement ce que son grand-père voulait dire, mais ses mots sont restés en lui. Jake n'a jamais oublié ce jour-là et il a juré de rendre Caleb Knight fier, même si c'était la dernière chose qu'il était capable de faire.


	*****


	LACY


	"Stephen, je ne pense pas que nous devrions nous marier."


	Son fiancé s'est détaché de Lacy avec un rictus sur le visage. "Qu'est-ce que tu as dit?"


	Lacy a sursauté à sa voix furieuse. Elle avait lutté avec cette décision pendant des semaines. Rompre avec Stephen Waters n'allait pas bien se passer avec sa famille ou la sienne. Ils étaient voisins, allaient à la même église... heck, leurs mères étaient meilleures amies. Mais Lacy savait au fond d'elle qu'elle faisait une énorme erreur. Stephen ne l'aimait pas. Il l'écoutait rarement quand elle voulait lui parler. Il n'appelait pas pour prendre de ses nouvelles quand elle s'absentait pour son travail. Stephen n'agissait même pas comme s'il se souciait de savoir si elle arrivait bien à destination ou non. Lacy avait très peur qu'ils ne fassent que glisser dans une relation que leurs parents voulaient - pas eux.


	Lacy ne voulait pas d'une relation sans amour.


	Elle ne voulait pas d'une relation sans passion. Leur vie sexuelle laissait beaucoup à désirer. Même Lacy, aussi innocente qu'elle était, le comprenait. Ce qu'ils faisaient ensemble était rapide, peu satisfaisant et un peu gênant. Si c'était ça l'intimité, Lacy n'en voyait pas vraiment l'utilité.


	"Je ne pense pas que nous soyons compatibles, Stephen", a-t-elle répondu timidement.


	"Pas compatible"? Il a répété, se levant et remontant sa robe pour couvrir sa nudité. "Tu réalises à quel point il est difficile de faire l'amour avec une femme qui ne fait que rester allongée? Tu es un poisson froid! Tu es frigide! J'arrive à peine à bander pour toi."


	La mortification a rendu Lacy immobile. Elle a senti son corps tout entier se réchauffer. En fait, c'était la première chaleur qu'elle avait ressentie dans le lit de Stephen, mais ce n'était pas le bon genre. "Alors pourquoi nous marions-nous? Je suppose que les choses ne vont pas s'améliorer. Les premiers mois ne sont-ils pas censés être les plus excitants?"


	Il n'a pas répondu. Elle s'est redressée dans le lit et a étudié l'homme dont elle portait la bague. En vérité, il ne semblait même pas l'apprécier beaucoup, et encore moins la désirer. "Stephen, parle-moi."


	Il a soupiré, l'air complètement décontenancé. "Je ne sais pas non plus pourquoi nous nous marions. Une habitude, je suppose. Nos parents préparent notre mariage depuis que nous avons douze ans."


	"Alors, tu n'es pas attirée par moi?" Mon Dieu, c'était de pire en pire.


	Stephen a eu la bonne grâce d'avoir l'air embarrassé. "Oui, tu es jolie et tout, mais... nous ne semblons pas avoir d'atomes crochus. J'ai un orgasme, mais c'est trop rapide. Tu ne fais rien pour me faire durer ou rendre la chose excitante."


	"Alors, c'est ma faute?" Lacy ne savait pas quoi penser.


	"Oui". Stephen a l'air contrarié qu'elle ait même demandé. "Je bande. Je joue. Tu n'arrives même pas à jouir." Il l'a regardée avec dédain. "Il y a quelque chose qui ne va pas chez toi".


	Lacy s'est détournée, a retiré sa bague et la lui a tendue. "Au revoir, Stephen." Plus vite elle sortirait de son lit, de Omaha--heck, du Nebraska, mieux elle se porterait.


	"Tu dois travailler là-dessus, Lacy. Tu dois apprendre à être bonne au lit ou aucun homme ne voudra jamais de toi."


	 


	Un


	"J'ai besoin d'un homme". Lacy a soupiré en se dirigeant vers la salle de conférence où les trois femmes propriétaires de The Right One Dating Service tenaient une réunion. Elles venaient à Willow Cove une ou deux fois par mois et restaient parfois plusieurs jours. Lacy avait passé un accord avec elles pour avoir les installations dont elles avaient besoin pour environ trois cent cinquante dollars par visite.


	Alors qu'elle poussait un chariot transportant le projecteur power point qu'ils avaient demandé, Lacy a laissé son esprit vagabonder sur le fait que sa propre vie sociale avait toujours été terne. Plus d'une fois, elle avait envisagé de s'inscrire à des rencontres en ligne mais Lacy était bien trop timide. Après ce qu'elle avait vécu avec Stephen, elle redoutait le jour où elle essaierait à nouveau d'être intime avec un homme. Mais une fille a des besoins, non?


	"Voilà". Elle a poussé la porte et est entrée pour trouver une des filles, Trinity elle croyait que c'était, debout sur sa chaise, essayant d'atteindre le haut de la fenêtre pour ajuster les stores. "Laisse-moi t'aider". Lacy a abandonné le chariot et est allée l'aider avant que la chaise ne glisse et qu'elle doive remplir un rapport d'accident. "Si tu tournes ce levier, l'ensemble du store se déplace". Elle s'est occupée du problème.


	"Merci". Trinity a poussé un soupir de soulagement. "Le soleil de l'après-midi qui se reflète sur le lac me tuait les yeux."


	"Tu es trop sensible, Trin. À propos de tout."


	"J'ai besoin d'une paire de grosses lunettes de soleil comme toi, Cody, et la lumière ne me dérangerait pas. Et une attitude."


	Lacy a jeté un coup d'œil à Cody, qui ne semblait pas être offensée par les commentaires de sa partenaire mais ajustait soigneusement ses lunettes et ses cheveux, qui couvraient une partie de son visage. Elle semblait se cacher derrière eux. Mais pourquoi une belle dame comme Cody se cacherait-elle? 


	"Merci beaucoup d'avoir apporté le projecteur." Marnie, la dernière du trio, s'est approchée de Lacy. "Tu ferais mieux de me montrer comment faire fonctionner tout ça. Mes partenaires ne sont pas aussi doués techniquement que moi." Rapidement, Lacy a parcouru les instructions avec la jolie brune.


	Faire en sorte que les gens se sentent chez eux à Willow Cove était l'une de ses principales tâches en tant que coordinatrice d'événements, mais ce n'était pas difficile avec ce groupe. Le centre de villégiature sur Toledo Bend était un endroit central pour eux, et Lacy avait donc aidé à divertir les femmes plusieurs fois auparavant. "Es-tu prête à mettre ton site Web en ligne?"


	"Nous le sommes." Marnie a souri. "Tu as vu notre nouvelle brochure?" Elle a brandi un pamphlet brillant et coloré. "Lis ça. Si tu veux t'inscrire, nous te ferons une réduction pour tes amis." Elle a fait un clin d'œil à Lacy.


	D'après leurs précédentes conversations, Lacy savait qu'ils n'étaient pas mariés ni même ne sortaient avec quelqu'un de façon constante, alors la curiosité a pris le dessus. "Allez-vous tous l'essayer sur vous-même?" Lacy n'a pas pu s'empêcher de demander en acceptant le papier.


	"Non, pas moi", répond Trinity en secouant la tête. "Je suis une marieuse née mais pas pour moi. J'ai juré d'éviter les hommes dans un avenir proche."


	"Tu dois arrêter de penser à Crockett, Trin, et trouver quelqu'un qui puisse vraiment t'apprécier." Lorsque Cody s'est retournée vers son amie pour voir comment elle avait pris son commentaire, Lacy a pu voir ce qui ressemblait à une cicatrice sur le visage de Cody. Comme si Cody pouvait sentir les yeux de Lacy, elle a immédiatement levé sa main pour couvrir la zone.


	Trin n'a pas répondu, alors Marnie s'est lancée, essayant apparemment d'apaiser la tension dans l'air. "Cody trolle en ligne à la recherche d'un homme depuis des mois. Nous pensons qu'elle a attrapé quelque chose." Marnie a taquiné, en lançant une des brochures à son amie.


	"Je ne l'ai pas fait." Cody s'est empressé de répondre. "Tu es bien placée pour parler. Au fait, qu'est-ce qui se passe entre toi et David?"


	"Rien!" Marnie a répondu en un éclair. "Moins que rien. David est mon voisin, mon propriétaire, rien de plus."


	Lacy ne savait pas exactement ce qui se passait, mais les partenaires semblaient avoir autre chose en tête que les affaires. Mais encore une fois, ils étaient dans le business de l'amour, ce qui était le business le plus étrange de tous pour Lacy, un business dans lequel elle n'avait pratiquement aucune expérience et aucune perspective d'avenir. "La dernière fois que tu es venue, tu as dit qu'il y avait quelque chose d'unique dans la communauté de rencontres que tu es en train de créer?"


	"Assieds-toi avec nous?" Trinity a invité. "Nous allons t'expliquer." Alors que Lacy contournait la table pour trouver une chaise, elle a commencé à lire. Il était presque trois heures de l'après-midi, l'heure du café et elle méritait une pause. Après tout, elle avait rencontré l'homme le plus grognon du monde ce matin. La brochure disait...


	Es-tu heureuse? Es-tu avec la personne de tes rêves?


	Où que tu sois aujourd'hui, quelle que soit ta vision de la vie, qui tu vois quand tu te regardes dans le miroir - ces choses sont le produit direct de ton passé. Les personnes de notre vie et les circonstances de nos journées façonnent notre avenir. Et lorsque nous n'aimons pas où nous sommes, ce que nous voyons ou qui nous sommes devenus, c'est à nous de changer les choses. Parfois, si nous avons de la chance, nous avons rendez-vous avec le destin. Mais lorsque c'est le cas, nous devons encore avoir le courage de saisir notre bonheur à deux mains et de ne jamais le laisser partir.


	Laisse The Right One Dating Service t'aider à trouver ton bonheur.


	Les mots ont résonné dans l'esprit de Lacy. Pourrait-elle un jour avoir le courage de faire quelque chose comme ça?


	Cody s'est servi une tasse de café dans la crédence près du mur de l'entrée. "Notre entreprise encourage l'honnêteté dès le départ. Nous demandons à nos clients de révéler leurs défauts en même temps que leurs atouts. Crois-moi, se cacher derrière un mensonge est quelque chose qui ne finit jamais bien."


	"Tu dois arrêter de t'en vouloir pour Hunter". Cette fois, la voix de Marnie était douce.


	Cody l'a ignorée. Lacy a regardé dans la pièce, souhaitant voir ces femmes plus souvent. Quelque chose lui disait qu'elles pourraient être de bonnes amies. "L'honnêteté est difficile. Il y a certains secrets qui pourraient faire fuir un homme avant qu'il n'ait eu la chance de remarquer les bonnes choses", a dit Lacy doucement, comme si elle se parlait à elle-même. Dans son cas, quelles bonnes choses? Elle pouvait simplement imaginer son profil. On y lirait: Lacy Allen; apparence moyenne, ennuyeuse, inexpérimentée--et, oh oui, frigide. Son auto-évaluation a fait sourire Lacy, même si c'était triste.


	"Notre façon de faire demande du courage, mais personne n'est sans défaut, alors cela égalise le terrain de jeu." Trinity semble positive quant à son idée. "Les personnes qui se sont inscrites jusqu'à présent semblent enthousiastes à ce sujet. Mettre son âme à nu peut être libérateur."


	Lacy était sceptique. Elle ne pouvait tout simplement pas imaginer que les gens attirent l'attention sur leurs défauts. Bien sûr, personne ne pouvait cacher le fait qu'il était en surpoids ou chauve ou qu'il avait un bégaiement, mais dire à quelqu'un que tu ne pouvais pas avoir d'orgasme serait un peu exagéré. "Je vous souhaite à tous la meilleure des chances." Elle a posé la brochure comme si elle était devenue chaude entre ses mains. "Eh bien, je crois que je ferais mieux de me mettre au travail. Si vous avez besoin de quelque chose, faites-le moi savoir." Elle les a encouragées alors qu'elle passait la porte, en regardant derrière elle les femmes et pas où elle se dirigeait.


	"Oups, doucement, ma fille". Des mains fortes ont attrapé Lacy autour de la taille. "Où vas-tu si vite?"


	Lacy a sursauté au contact chaud et électrique. Elle connaissait cette voix.


	Jake.


	Son cœur a palpité, ses genoux ont faibli et toutes ses parties féminines se sont réveillées et ont fait attention. "Excuse-moi, j'allais retourner au travail." Lacy était sur le point de s'échapper lorsqu'il l'a arrêtée.


	"Attends, Mlle Allen. Je dois te demander quelque chose, mais je dois d'abord parler à ces dames."


	Lacy s'est serrée contre elle, regardant le type qui avait récemment envahi ses rêves à plus d'une occasion. Jake Knight était le directeur du terrain de golf et un homme plus sexy n'existait nulle part sur Terre. Que voulait-il d'elle? Au moment où elle s'est posé cette question, elle a su ce qu'elle souhaitait qu'il veuille--un rendez-vous, un baiser et des heures de sexe époustouflant. Pas nécessairement dans cet ordre.


	"Je voulais passer vous dire à tous les trois que je peux vous emmener faire un tour à quatre demain. Qu'est-ce que tu en penses?"


	"Parfait!" Marnie s'est exclamée avec un sourire. Jake a regardé les deux autres et ils ont tous deux acquiescé.


	"Super, j'ai hâte d'y être." Il portait un simple T-shirt et un jean, mais Lacy l'a trouvé parfait. Elle s'est crispée, se demandant encore ce qu'il aurait à lui dire. Il a commencé à se diriger vers elle, mais s'est arrêté et a pris l'une des brochures. Il semble que les quatre femmes se soient figées, attendant de voir quelle serait sa réaction.


	"On peut t'inscrire?" demande Trinity.


	Avec un sourcil levé et un sourire en coin, il a replacé le pamphlet lisse sur la table. "Ne le prends pas mal, mais je ne toucherais pas ça avec un bâton de dix pieds."


	"Pourquoi pas?" a demandé Marnie. Elle était une romantique sans espoir. 


	"Simple." Jake leur a lancé à tous un sourire de tueur. "Je suis allergique à l'amour."


	Cody a reniflé. "Je parie que tu n'es pas allergique au sexe."


	Jake a levé les mains. "Coupable. J'aime le sexe, mais je ne crois pas en l'amour. Personne que je connais n'a jamais été heureux dans une relation à long terme. Et je pense qu'il ne faut pas commencer quelque chose que l'on ne peut pas finir."


	"Ah, un cynique." Trinity a souri. "Je suppose que nous allons devoir te prendre comme projet spécial."


	Lacy n'a pas pu s'empêcher de sourire en voyant le regard paniqué qu'il avait dans les yeux. "Euh, non merci. Nous faisons du golf ensemble, mais je ne m'inscris pas pour des conseils de drague. Compris?"


	Lacy est restée en retrait, attendant de voir comment tout cela allait se dérouler. Elle était contente qu'ils se concentrent sur Jake et pas sur elle.


	Oups, j'ai parlé trop vite.


	"Toi et Lacy avez toutes deux besoin de notre aide". Cody a croisé les bras et a regardé les deux. "En plus de cette entreprise, j'enseigne la physique à LSU. J'ai fait ma thèse de doctorat sur l'électromagnétisme. Une fois que j'ai une idée en tête sur la nécessité de rapprocher deux objets, je ne peux plus la lâcher." Son discours sec et concret a effrayé Lacy et Jake.


	"Je n'ai pas besoin..." Lacy a commencé.


	"Je ne veux pas..." Jake a parlé en même temps.


	Les trois partenaires de The Right One ont éclaté de rire en voyant les visages de leurs "victimes" potentielles.


	"Calme-toi", leur a assuré Trinity. "Nous ne faisons rien sans permission".


	"Eh bien, je ne la donnerai pas", dit Jake d'un ton sévère. "Pour ma part, je peux avoir mes propres femmes." Il a pris Lacy par le bras. "Partons d'ici." Il a attrapé la petite chérie sexy et a décollé comme si le diable lui-même était sur ses talons.


	Les femmes en groupe le rendaient nerveux.


	Mais maintenant qu'il était seul avec elle, il ne pouvait pas s'empêcher de remarquer sa silhouette parfaite et son doux visage. Lacy n'était pas une personne insistante, pas comme certaines femmes. Elle était une dame. Essayant de ne pas être évident, il a pris ses hanches évasées, une taille qu'il pouvait enjamber avec ses mains et des seins hauts et pleins qui faisaient gonfler sa queue. Ajoutez à cela une abondance de cheveux bruns bouclés qui pendaient jusqu'à sa taille et l'effet global était de la dynamite.


	"Je ne pense pas qu'ils voulaient faire du mal, Jake. Le jumelage est leur métier." Marcher côte à côte avec Jake Knight la faisait transpirer. Il était un parfait spécimen de virilité.


	"Probablement pas, mais ils sont dangereux. Je pouvais sentir le nœud coulant se resserrer autour de mon cou." Il a ri. "Ouf!"


	Le malaise évident de Jake à l'idée d'être piégé mettait Lacy mal à l'aise. Elle espérait au plus haut point qu'il ne pensait pas qu'elle les avait piégés.


	Pendant ce temps, de retour dans la salle de conférence, Cody a attendu qu'ils soient hors de portée de voix, puis a regardé les deux autres de manière conspiratrice. "Jake et Lacy seraient parfaits l'un pour l'autre. Il faut que nous les réunissions."


	Au bout du couloir, au grand dam de Lacy, elle a éprouvé à la fois du soulagement et de la consternation lorsque tout ce que Jake voulait d'elle, c'était avoir accès à des plans originaux du site dont on lui avait dit qu'ils se trouvaient dans son bureau. Elle a creusé dans l'ancien classeur jusqu'à ce qu'elle trouve ce qu'il cherchait. Puis, sans autre forme de procès ni un regard en arrière, il a quitté le clubhouse en courant. Elle ne pouvait pas vraiment lui en vouloir, toutes ces discussions sur l'amour et la romance la rendaient nerveuse aussi.


	Depuis qu'elle s'était séparée de Stephen il y a plus d'un an, elle n'était pas allée à un seul rendez-vous. Plusieurs hommes lui avaient demandé, certains qu'elle avait rencontrés à Willow Cove lors de différentes fonctions, mais elle n'était pas prête à se relancer dans le jeu des rencontres. Pas avant de s'être assurée qu'elle était correctement préparée pour le faire. Et pour Lacy, être correctement préparée signifiait être capable de donner et de recevoir du plaisir.


	Si Stephen avait raison et qu'il y avait quelque chose qui n'allait pas chez elle, elle voulait que cela soit réparé avant qu'elle ne s'humilie à nouveau. Le seul problème était qu'elle avait besoin d'expérience et qu'il était difficile d'acquérir de l'expérience si elle ne laissait jamais un homme s'approcher suffisamment pour en gagner.


	Si elle avait les coudées franches, comme le disait sa grand-mère, c'est à Jake qu'elle ferait cette expérience. Mais il n'avait montré absolument aucun intérêt pour elle. Pendant tout le temps qu'elle était à Willow Cove, il ne lui avait vraiment pas accordé plus qu'un regard de travers. Pour mettre les choses en perspective, ils n'avaient pas vraiment eu beaucoup d'occasions d'interagir. Oh, elle avait entendu beaucoup de choses sur lui. Et tout ce qu'elle savait était bon. C'était un travailleur acharné. Jake portait plus d'un chapeau à Willow Cove et beaucoup de gens se demandaient pourquoi quelqu'un d'aussi bien formé et ayant réussi que Jake était revenu sur le petit terrain dans les bois de la Louisiane. Il était architecte de terrains de golf, ce qui signifie qu'il avait un diplôme d'ingénieur civil. Jake avait aussi une formation en études environnementales, en agronomie et en construction de parcours de golf, bien sûr. Et il était inscrit à la PGA avec un handicap de cinq. Jake était donc occupé à superviser l'ajout du parcours, à en gérer les opérations quotidiennes et trouvait encore le temps de jouer quelques parties de golf avec des membres et des visiteurs choisis. Il n'était pas considéré comme l'un des pros du golf, mais il était plus populaire qu'eux.


	Bien sûr, elle savait tout cela parce qu'elle avait accès à l'ordinateur de l'entreprise et qu'elle avait un intérêt plus que passager pour lui. Et Lacy aimait tout ce qu'elle avait appris. Il traitait ses employés avec respect. Heck, elle l'avait même vu sauver un bébé lapin qui se faisait écraser sous les lourdes machines. Un jour, une petite fille l'avait abordé dans le couloir pour faire un don à une œuvre de charité et quand il s'était mis à genoux pour lui parler, puis lui avait donné dix fois ce qu'elle demandait, Lacy avait su qu'il était un homme sur un million.


	Au cours des derniers mois, la construction l'avait retenu à l'autre bout de la propriété. Une maison mobile avait servi de bureau mobile à l'époque, mais maintenant qu'ils travaillaient sur les sections plus proches du clubhouse, Jake avait déplacé ses opérations dans le bureau principal. Pourtant, peu importe le nombre de fois où ils se sont croisés dans le hall ou à la cafétéria, il n'avait fait aucun effort pour apprendre à la connaître, et encore moins quelque chose qui aurait pu indiquer qu'il était sexuellement attiré par elle.


	Ce qui était une sacrée honte.


	Parce que c'est sûr qu'elle était sexuellement attirée par lui.


	*****


	Le week-end s'est déroulé sans incident pour Lacy. Elle a travaillé la plupart du temps, même le dimanche, son jour de congé. Le travail de Lacy à Willow Cove était amusant mais il était exigeant. Et maintenant, c'était lundi. Elle détestait les lundis. "Oh non, les voilà", marmonnait Lacy pour elle-même en faisant signe à ses deux collègues de traverser le parking. "Je me demande quel genre de sexploits je vais entendre aujourd'hui". Lacy ne pouvait pas dire qu'elle n'aimait pas écouter Denise et Kay raconter leurs rencontres sensuelles, mais cela la rendait triste de réaliser ce qu'elle manquait. "Salut, les filles", dit Lacy en guise de salut en s'approchant de ses deux amies.


	Denise Bush travaillait au bureau d'affaires, "comptant les grains" comme elle l'avait dit lors de leur première rencontre. Kay Simmons s'occupait du spa, où ils proposaient tout, des gommages du visage aux massages des tissus profonds. "Lacy, tu as l'air un peu fatiguée ce matin. Est-ce que quelqu'un t'a empêchée de dormir tout le week-end? Denise a demandé avec un sourire en coin, sachant très bien quelle serait la réponse de Lacy.


	Lacy a passé une main douce sur ses longs cheveux noirs, soudain consciente des boucles en spirale qui lui donnaient plus l'air d'un personnage de la Mère l'Oie que d'une femme sexy. Bon sang, elle savait qu'elle aurait dû passer plus de temps à les lisser ce matin. "Eh bien, je..." Elle n'aimait pas admettre à quel point sa vie était ennuyeuse comparée à celle de ces deux-là.


	"Oh, tais-toi, Denise", a interjeté Kay. "Elle ne fait que t'embêter, Lacy. Tu sais très bien qu'il ne faut pas l'écouter."


	Lacy a décidé d'aller de l'avant et de répondre, elle ne voulait pas qu'une des deux femmes ait l'idée qu'elle s'apitoie sur son sort. "J'ai surtout travaillé. Il y a deux mariages à venir, une société pétrolière organise une conférence et la fête du 4 juillet, bien sûr." Denise et Kay s'entendaient très bien et Lacy se sentait souvent comme une étrangère en leur présence. "Comment s'est passé ton week-end, les filles? Tu as fait quelque chose d'excitant?" Lacy s'est aventurée, prête à se sentir déplacée comme d'habitude.


	Un scintillement diabolique a fait briller les yeux de Denise. "Oh, tu sais, toujours pareil".


	"Qu'est-ce que tu caches, ma fille?" Kay a légèrement tapé Denise sur le bras. "On dirait que tu as avalé tous les canaris du monde".


	Denise a fait de son mieux pour étouffer un sourire, mais il s'est rapidement glissé sur son visage. "Ce n'est pas un canari que j'ai avalé".


	Kay a éclaté de rire. Elle a tout de suite compris à quoi Denise faisait référence et Lacy s'est jointe à elle. Même si elle n'avait pas d'histoires sexy à partager comme Kay et Denise, Lacy aimait avoir leur compagnie et apprenait toujours des choses, ajoutant certaines de leurs expériences coquines à sa liste mentale d'aventures érotiques qu'elle voulait essayer un jour.


	Si jamais elle trouvait le moyen de faire en sorte que le bon gars la remarque, c'est-à-dire. Ok, elle s'est mentalement réprimandée. Jake... elle voulait que Jake la remarque.


	"Qu'est-ce que Ronnie et toi avez fait ce week-end?" a demandé Lacy, impatiente d'entendre tous les détails lascifs. Avec précaution, elle a monté les escaliers raides du clubhouse. Il avait plu la nuit précédente et il y avait quelques endroits glissants auxquels elle devait faire attention. Des deux côtés du chemin, les fleurs fleurissaient à profusion. L'eau de la grande fontaine étincelait comme si elle était remplie de diamants alors que quelques rayons de soleil rares dansaient sur les eaux. Deux grues en bronze grandeur nature étaient le point central de la pièce d'eau. Lacy ne s'est pas arrêtée pour les admirer, mais elle a jeté un regard affectueux à la paire. Si elle avait un jour la chance d'avoir sa propre maison, Lacy voulait quelque chose de semblable. Rien que l'idée de s'asseoir dans son jardin, d'écouter la musique de l'eau qui coule, peut-être en tenant la main de son mari pendant que les enfants jouent au ballon à proximité... c'était un rêve qui valait la peine d'être réalisé.


	"Chaud n'est pas le mot, petite amie". Denise s'est raclée la gorge en commençant à raconter son histoire, mais un groupe de golfeurs tous habillés en argyle est passé devant eux et elle s'est arrêtée, ne voulant pas qu'ils entendent ce qu'elle disait. Elle a offert aux hommes un sourire poli.


	"On dirait qu'il va pleuvoir", dit Kay au quatuor qui passe, en montrant un ensemble sinistre de nuages qui pendent de façon menaçante au-dessus des eaux azur du lac Toledo Bend.


	"Ça va être un tour rapide, je suppose", a proposé un des hommes en retour.


	"Assure-toi de passer au spa après. Fais-toi masser ces muscles endoloris." Kay se démenait toujours, elle essayait toujours d'amener les clients au spa pour un massage après une partie de golf.


	"En parlant de frottement, je donnerais un joli penny pour mettre la main sur lui". Denise a soupiré. Kay et Lacy ont suivi ses yeux pour voir ce qu'elle regardait fixement.


	Jake se tenait sur le premier tee, discutant avec un groupe de golfeurs.


	"Sois tranquille, mon cœur". Kay s'est éventée. "Pourquoi ne peut-il pas s'habiller comme ça tout le temps?" La blonde décolorée s'est réellement léchée les lèvres en regardant son corps musclé et bien tonifié.


	Jake porte normalement une paire de khakis et une chemise de golf impeccable, mais aujourd'hui, il était habillé plus bas, se salissant les mains en dirigeant l'équipe de construction. Faire la cour aux invités et donner des conseils de golf faisait partie de son travail, mais Jake n'était pas du genre à rester en retrait et à se contenter de superviser quand il y avait du travail à faire. Faisant des gestes avec ses mains, Jake expliquait quelque chose à propos de la construction en cours juste à gauche du premier fairway. Il a dû arriver à l'aube, car dans le soleil matinal, les dames pouvaient déjà voir les taches sombres de sueur au dos de sa chemise grise. Les manches avaient été coupées aux épaules, donnant à toute femme assez chanceuse pour se trouver à proximité un bon aperçu de ses biceps sculptés.


	Kay et Denise ont réussi à détacher leurs yeux de Jake et à retourner à leur conversation, mais le regard de Lacy s'est attardé, regardant Jake de haut en bas avec avidité. Un peu de jalousie l'a envahie, pour une raison quelconque, elle n'aimait pas que les autres femmes convoitent Jake. Dans tous les fantasmes de Lacy, Jake lui appartenait.


	"Bref," dit Denise, ramenant Lacy à l'instant présent. "Ronnie et moi sommes allés à l'étang derrière chez lui samedi et avons fait un petit feu de joie."


	"Comme c'est romantique", commente Lacy avec nostalgie. La dernière fois qu'elle avait eu un rendez-vous, Stephen avait insisté pour qu'elle aille à son pique-nique de travail et l'avait abandonnée après qu'ils y soient arrivés. Et la fois d'avant, ils étaient allés manger des hamburgers et d'une manière ou d'une autre, Lacy avait fini par payer. Rompre leurs fiançailles avait été la meilleure chose à faire, même s'il avait fait de son mieux pour ruiner sa réputation avec ses propos.


	"C'était romantique", admet Denise alors qu'elles passent les doubles portes françaises dans le gracieux hall d'entrée de style Plantation. "Ce qu'il a oublié de me dire, c'est qu'il avait invité un couple d'amis à se joindre à nous."


	"Cela a dû gâcher ta soirée", a dit Kay, s'arrêtant pour terminer la conversation avec eux avant de tourner à gauche pour aller au Spa.


	Plusieurs invités leur ont fait un signe de tête en passant devant eux. L'arôme des croissants fraîchement cuits remplissait l'air. Lacy se frotta l'estomac, regrettant de ne pas avoir pris le temps de manger avant de quitter son appartement.


	"Je n'ai pas trop aimé". Denise a fouillé dans son sac à main, pour finalement en sortir son rouge à lèvres. "Mais je sais que Ronnie l'a vraiment regretté."


	"Pourquoi?" Lacy n'a pas pu s'empêcher de demander, fermement convaincue que tout ce qu'elle imaginait ne serait même pas proche de ce que Denise avait réellement fait. Ses cascades sensuelles étaient légendaires, du moins aux yeux de Lacy.


	"Eh bien," chuchota Denise d'un air conspirateur, tirant les filles sur le côté lorsqu'il était évident que la réceptionniste essayait d'écouter aux portes. "Nous avions bu une bouteille de vin rouge plus tôt au dîner et je ne sais pas pour vous deux, mais le vin met cette fille d'humeur." Elle a tordu ses hanches dans un mouvement de danse rapide.


	Kay a ajouté un commentaire. "Amen à cela. Donne-moi un verre de Chablis et je serai nue avant de m'en rendre compte."


	"Alors, que s'est-il passé?" a demandé Lacy. Elle n'avait peut-être rien à ajouter à ces conversations, mais elle pouvait au moins vivre par procuration à travers son amie.


	"Viens dans mon bureau, c'est bon. Et pas du tout adapté à un public général." Denise les a conduits dans la suite de comptabilité. "Mon patron Harold n'est pas en ville pour une conférence, alors nous avons l'endroit pour nous." Tirant des chaises pour les deux autres filles, elle s'est chargée de verser du café pour elles toutes. "Ronnie a donc disposé une couverture pour que nous puissions nous allonger. S'asseoir au coin du feu en buvant quelques verres et en se faisant des câlins est sacrément romantique et je dois te dire que j'étais d'humeur en un rien de temps. Je devais l'avoir et Ronnie n'allait pas m'en empêcher. J'avais hâte de poser mes mains sur lui et, que sais-tu, ma bouche a fini par le toucher aussi."


	Kay a ri à gorge déployée.


	"Denise!" Lacy l'a grondée. "Oh, mon Dieu."


	Denise a haussé les épaules. "Quoi? Tu as demandé."


	"Tu as dit que Ronnie le regrettait. Qu'est-ce que tu voulais dire? Il est impossible qu'il puisse regretter une fellation." Kay a insisté pour avoir plus de détails.


	"Oh, il l'a fait, car ce n'est pas longtemps après que j'ai commencé à l'attaquer que nous avons entendu les voitures s'arrêter."


	Lacy a mis ses mains sur sa bouche. "Oh, non. Tu as dû t'arrêter?"


	"Ronnie ne voulait pas que je le fasse, mais je lui ai dit que je n'étais pas une foutue star du porno. Il a essayé de me convaincre de me faufiler dans les buissons avec lui et de laisser tout le monde se rassembler autour du feu pendant que je finissais de lui donner du plaisir. Et je dois te dire que j'ai été tentée pendant quelques secondes de faire exactement ce qu'il voulait."


	"Il y a quelque chose d'excitant à s'envoyer en l'air quand les gens sont là, n'est-ce pas?". dit Kay avec malice. "Mais je suis d'accord avec toi, j'adore organiser un sex-show privé pour mon homme, mais pas pour ses amis. Ce que j'aime, c'est l'idée de se faufiler mais de rester assez près pour pouvoir encore entendre tout le monde. C'est excitant de voir à quel point tu peux être silencieux quand tu jouis."


	Lacy a écouté pendant qu'ils parlaient. Elle n'était pas vierge, mais elle aurait tout aussi bien pu l'être. Ses rencontres sexuelles avec Stephen avaient été tièdes, peu satisfaisantes et elle pouvait les compter sur une main avec quelques doigts en trop. En grandissant, elle avait été élevée dans un foyer assez strict et les choses dont Denise et Kay parlaient semblaient exotiques et interdites.


	"Tu as raison. C'est le frisson de la possibilité d'être découvert", a convenu Denise. "Le risque envoie un petit picotement supplémentaire dans tes parties féminines. Crois-moi, jusqu'à la dernière seconde, j'ai considéré la proposition de Ronnie de me faufiler dans les hautes herbes et de l'achever pendant que tout le monde se réunissait autour du feu."


	Lacy s'est agitée sur son siège, tirant sur sa jupe. Deux golfeurs marchaient dans le couloir, visiblement perdus. Kay s'est levée pour les aider à trouver la salle de conférence ou ce qu'ils cherchaient. Lorsqu'elle est revenue, Lacy a décidé de poser une question. Elle risquait de se faire rire au nez, mais elle avait besoin de savoir. "Je peux comprendre que Ronnie s'amuse, mais qu'est-ce que tu gagnes à faire ça pour lui?" Elle ne pouvait pas se résoudre à utiliser le mot fellation et encore moins quelque chose de plus grossier.


	"Mon homme est amplement équipé, Lacy," a dit Denise, en tenant ses mains en l'air à une bonne distance de sept ou huit pouces. Puis elle a fait un cercle avec son pouce et son index, les pointes ne se touchant pas, montrant à Lacy à quel point Ronnie était bien doté. "Je prends un grand plaisir à m'occuper de toute cette chair d'homme."


	Lacy a senti un picotement entre ses jambes. "Est-ce que tu as déjà eu un orgasme pendant que tu l'embrassais en bas?"


	Elles l'ont toutes deux regardée avec étonnement, ne s'attendant pas à ce que Lacy demande une telle chose. Denise a ricané, mais elle s'est penchée en avant. "Parfois, il joue avec mes seins et je m'en approche, mais je dois être un peu plus stimulée avant de pouvoir exploser." 


	Lacy a regardé par la fenêtre, espionnant Jake pendant qu'il travaillait. Il criait quelque chose à quelqu'un, indiquant à un camion où déverser un chargement de terre. Pendant qu'elle regardait, il a passé sa chemise par-dessus sa tête et elle a senti ses tétons se raidir sous son chemisier. Jake avait une grosse queue, il n'y avait aucun doute là-dessus. Parfois, quand il portait un short fin, elle pouvait en voir le contour. Et elle voulait la voir pour de vrai. Pendant un instant, Lacy s'est imaginée se mettre à genoux devant lui. Elle dézipperait son pantalon, libérerait sa queue et lui donnerait une raison de crier. Dans son imagination, le simple fait de le toucher serait suffisant pour la faire exploser.


	"Que s'est-il passé ensuite?" Lacy s'est retrouvée à demander avec plus de zèle qu'elle ne l'avait prévu. Mon Dieu, elle était tellement frustrée sexuellement. Depuis qu'elle était arrivée à Willow Cove il y a des mois, cela n'avait fait qu'empirer. Chaque semaine, elle écoutait Kay et Denise revivre leurs histoires salaces et voilà qu'elle était sur le mauvais côté de vingt-cinq ans et attendait toujours d'avoir son premier orgasme.


	Denise et Kay ont toutes deux regardé Lacy, elles pouvaient voir la chaleur indubitable dans ses yeux.


	"Nous pourrions avoir besoin de verser un seau d'eau sur ta tête si tu ne te calmes pas, ma fille", a plaisanté Kay, qui prenait visiblement plaisir à regarder Lacy se tortiller.


	Lacy s'est redressée, soulevant ses cheveux pour rafraîchir son cou. "Je vais bien. Je suis juste curieuse, c'est tout." Elle a offert un sourire, mais savait qu'il devait avoir l'air peiné. Elle se souvenait bien du jour où elles avaient compris, par ses questions et réactions naïves, qu'elle n'avait jamais eu le grand "O". Kay et Denise étaient désolées pour elle, c'était évident. Mais encore une fois, Lacy était un peu désolée pour elle-même.


	"Ok. Eh bien, nous avons eu la fête", a poursuivi Denise en sortant quelques mémos de sa boîte de réception. Ils allaient devoir commencer à travailler bientôt. L'horloge sur le mur indiquait qu'il était huit heures moins dix. "C'était une explosion. Simon et Jenny étaient là." Elle a dirigé ce commentaire vers Kay qui connaissait les amis de Denise. "Et tu sais comment ils se taquinent toujours. Alors, j'ai passé une bonne partie de la nuit à les écouter essayer de surpasser l'autre en parlant de manière cochonne. Je dois admettre que ça m'a rendu chaude comme l'enfer."


	"Je te jure", murmure Kay avec une pointe de jalousie. "Ces deux-là ne semblent pas pouvoir s'empêcher de se toucher."


	"Je sais et pour aggraver les choses, Ronnie n'arrêtait pas de venir et de chuchoter à mon oreille. Il s'approchait de moi et me disait ce qu'il allait me faire après le départ de tout le monde."


	Lacy a enroulé une mèche de ses cheveux autour de son doigt, volant des aperçus de Jake aussi souvent qu'elle le pouvait pendant qu'elle écoutait Denise. "Qu'est-ce qu'il a dit?"


	Le ton de Denise est tombé à un murmure étouffé. "Il m'a dit comment il allait me pencher sur la table de la cuisine, soulever ma jupe et me lécher jusqu'à ce que j'explose."


	Le souffle de Lacy s'est bloqué dans sa gorge et elle n'a pas eu besoin de regarder pour savoir que sa culotte s'était assombrie d'humidité. Le petit tressaillement familier de son clitoris commençait à se transformer en une palpitation. Elle a dû lutter contre l'envie de courir aux toilettes, de s'enfermer dans une cabine et de se frotter entre les jambes. Il y avait eu des fois où elle avait été aussi excitée en regardant du porno soft ou en fantasmant sur Jake, mais elle n'avait jamais réussi à se faire jouir. Lacy arrivait à un point, son cœur battait, son corps picotait, puis elle se rappelait les fois où les choses avaient mal tourné au lit avec Stephen et le bon sentiment s'évanouissait, le grésillement s'éteignait.


	"C'était incroyable, mes amies", a poursuivi Denise. "Je ne pouvais pas attendre que la soirée se termine. Je le jure devant Dieu, j'appelais des taxis pour des gens qui n'avaient même pas bu, je voulais juste que tout le monde dégage pour que Ronnie puisse tenir ses promesses."


	Lacy devait savoir. "A-t-il accouché?"


	"Bon sang, il l'a fait!" Denise a jeté ses longs cheveux bruns par-dessus son épaule et a fait ressortir ses seins comme si elle était immensément contente d'elle-même. "Il m'a attrapée autour de la taille dès que tout le monde est parti. Quand il le veut, l'homme peut embrasser. Je te jure, j'ai cru qu'il allait me manger toute crue. Ses mains étaient sur mes seins et j'étais mouillée en quelques secondes. Il n'a même pas pris la peine de m'emmener à l'intérieur, Ronnie m'a juste penchée sur la table de pique-nique dans la cour sous un énorme cyprès et a relevé ma jupe et... tu sais."


	Lacy faisait de son mieux pour ne pas s'effondrer. Elle avait les mains sur le bureau de Denise, les doigts pliés, elle avait presque envie de griffer le bois dans son excitation. "Quoi? Ne t'arrête pas maintenant."


	"L'homme a livré," dit Denise avec satisfaction. "Il m'a embrassé et léché entre les jambes. Je n'ai jamais joui aussi fort de ma vie. L'air, l'odeur du feu, la fureur de sa langue. C'était comme rien que je n'avais jamais ressenti auparavant. Je me suis secouée, j'ai tremblé... je me suis presque évanouie."


	Kay a donné un coup de coude à son amie. "Est-ce qu'il t'a donné un rappel?"


	"Un autre?" Les yeux de Lacy sont devenus grands. Ce n'est pas juste. Elle ne pouvait pas en avoir un et d'autres personnes en avaient plusieurs.


	"Deux autres, il m'a poussé sur le dos et m'a cloué. L'homme était insatiable. Ronnie a écarté mes jambes et s'est enfoncé en moi si fort et si vite que j'ai crié." Elle a ri. "J'avais peur que les voisins n'appellent la police. Ils ne l'ont pas fait. Mais le lendemain, à la boîte aux lettres, j'ai reçu quelques regards très jaloux de plusieurs voisines."


	"Wow", s'exclame Lacy avec pas mal de jalousie dans la voix.


	"Tu as besoin d'un homme". Kay a informé Lacy comme si l'idée ne lui était jamais venue auparavant.


	Lacy s'est sentie un peu honteuse. L'histoire l'avait tellement excitée qu'elle savait que ses joues devaient rougir. Il était impossible que ces deux filles ne remarquent pas qu'elle respirait lourdement. Nerveusement, elle a lissé ses cheveux avec ses doigts. "Je n'arrive pas à faire en sorte que toutes ces boucles se comportent bien avec cette chaleur", a-t-elle murmuré, essayant de détourner l'attention de sa réaction à l'histoire de Denise.


	"Je t'entends bien", compatit Kay avec un peu de pitié dans la voix. "Je suis contente de pouvoir obtenir tous ces produits fantaisie grâce à notre fournisseur pour le spa. Sans eux, mes cheveux seraient un désordre emmêlé. Ce n'est pas que tu en aies besoin, tu as un peu ce côté Petite Miss Muffet, mais si tu veux, je te commanderai un spray anti-frisottis la prochaine fois que je passerai notre commande."


	"Ce serait génial, Kay. Merci." Lacy était soulagée que le sujet ait changé.


	"Il est temps d'aller au travail, mesdames", a dit Denise après avoir vu une collègue passer.


	Lacy s'est levée, s'est dirigée vers le hall et a commencé à marcher vers les portes qui menaient au patio.


	"Où vas-tu?" Kay a demandé en commençant à se diriger vers le spa.


	"J'ai une autre grosse réunion aujourd'hui avec M. Barnes", a répondu Lacy. "Je vais courir chez moi et essayer de dompter mes cheveux avant que ça commence." Ce n'était pas tout ce qu'elle allait essayer de faire, mais un tel aveu ne ferait que l'embarrasser. Kay l'a regardée avec méfiance, mais elle n'a rien dit de plus.
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